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140a.  L’argument de Moïse contre l’idolâtrie est le même que celui sur lequel le Qur’ån
Sacré attire l’attention à plusieurs reprises, à savoir que l’homme, étant pour ainsi dire le
seigneur de la création après  Dieu, et étant supérieur à l’ensemble de la création, ne devrait

139  (Quant à) ceux-ci, ce en quoi
ils sont engagés sera détruit et ce
qu’ils font est inutile.

140  Il dit:  Chercherai-je pour vous
un dieu autre qu’Allåh, alors qu’ils
vous a fait dépasser (toutes) les choses
créées?a

141  Et quand Nous vous avons
délivrés du peuple de Pharaon, qui
vous a soumis à un cruel tourment,
tuant vos fils et épargnant vos
femmes. Et c’était là une grande
épreuve de la part de votre Seigneur.

SECTION  17  :  Moïse reçoit la Loi

142  Et Nous avons déterminé pour
Moïse trente nuits, et nous les avons
complétées de dix autres, de sorte que
le temps fixé de son Seigneur était de
quarante nuits complètes. Et Moïse dit
à son frère Aaron: Prends ma place
parmi mon peuple, et agis bien et ne
suis pas la voie des fauteurs de
troubles.

143  Et quand Moïse vint à Notre
heure déterminée et que son Seigneur
lui parla, il dit: Mon Seigneur, montre-
(Toi) à moi afin que je puisse Te
regarder. Il dit: Tu ne peux pas Me
voir; mais regarde la montagne; si elle
demeure fermement à sa place, alors
tu Me verras. Alors quand son
Seigneur manifesta Sa gloire à la
montagne, Il la fit s’effriter et Moïse
tomba en pâmoison. Ensuite quand il
reprit connaissance, il dit: Gloire à
Toi! Je me tourne vers Toi, et je suis
le premier des croyants.a
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pas choisir comme dieux des objets inférieurs à lui-même. 

143a.  Il est dit que la béatitude suprême du paradis réside dans la vision de l’Etre Divin.
Les mots adressés à Moïse, tu ne peux pas Me voir, ne s’opposent pas à la vision de l’Etre
Divin dans la vie après la mort. Tout ce qu’ils nient c’est la vision de l’Etre Divin avec les
yeux physiques. La requête de Moïse semble s’être fondée sur la demande des anciens dont il
est question dans 2:55. L’effritement de la montagne est la même chose que le grondement
du tremblement de terre de 2:55. Je risque, cependant, une autre explication. Ce que Moïse
voulait voir, était la grande manifestation de la gloire Divine qui était réservée au Saint
Prophète Muƒammad. En fait, Moïse et Jésus n’étaient pas à la hauteur de la tâche réservée
au Prophète Muƒammad. Jésus a dit qu’il ne pouvait enseigner toutes choses à ses fidèles,
mais que lorsque le Paraclet ferait son apparition il les guiderait dans toute la vérité. Que
Moïse n’ait pas été à la hauteur de la tâche, le fait qu’il soit tombé en pâmoison face à la
Grande Manifestation le démontre clairement. 

145a.  Kataba  signifie Il  (Dieu) a prescrit, désigné,  ou ordonné et rendu obligatoire
(LL). Les mots avertissement de toutes sortes et explication de toutes choses ne peut être
pris au sens général, mais se limitent aux exigences de l’époque où Moïse est apparu.

145b.  Le sens est qu’un temps viendra pour les juifs où ils deviendront des transgresseurs,
i.e. qu’ils n’observeront pas les commandements Divins. 

144  Il dit: O Moïse, sûrement Je
t’ai choisi au-dessus du peuple par
Mes messages et Mes paroles. Alors
saisis ce que Je te donne et sois au
nombre de ceux qui sont reconnais-
sants.

145  Et Nous avons ordonnéa pour
lui dans les tablettes un avertissement
de chaque sorte et une explication
nette de toutes choses. Alors saisis-les
avec fermeté et ordonne  à ton peuple
de saisir de ce qui s’y trouve de
mieux. Je vous montrerai la demeure
des transgresseurs.b

146  Je détournerai de Mes
messages ceux qui sont injustement
orgueilleux sur la terre. Et s’ils voient
chaque signe, ils n’y croient pas; et
s’ils voient le chemin de la droiture, il
ne le prennent pas comme chemin; et
s’ils voient le chemin de l’erreur, ils le
prennent comme chemin.  C’est parce
qu’ils rejettent Nos messages et qu’ils
ne s’en soucient pas.

147  Et ceux qui rejettent Nos
messages et la rencontre de l’Au-delà
- leurs actions restent infructueuses.
Peuvent-ils être récompensés sauf
pour ce qu’ils font?
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148a.  Le mot jasad  signifie un corps,  de même que rouge  ou un jaune intense.  Le
premier sens est celui généralement adopté par les commentateurs, le sens étant que le veau
fabriqué n’était qu’un simple corps sans âme. Cependant il était ainsi fait qu’il beuglait
comme un veau. L’autre sens fournit aussi une bonne description du veau, car, étant fabriqué
d’ornements en or, il était d’une couleur rouge ou d’un jaune intense. 

149a.  Suqi∆a fß aidß-him  est une expression qui, selon l’opinion générale, signifie ils se
sont repentis  (de saqa∆a, il est tombé ). On dit que l’expression n’était pas connue avant le
Qur’ån (LL). En expliquant le mot dans son commentaire, Bukhårß dit: On dit de quiconque
se repent suqi∆a fß yadi-hß  (B. 65:vii). Ou bien nadm  est sous-entendu et le sens est alors,
quand le regret fut apporté devant eux.  Le repentir des juifs, même si l’on le mentionne en
premier, fut consécutif au retour de Moïse (2:54). En fait, l’ordre ici n’est pas historique,
mais il rattache le repentir à la faute, mentionnant les événements qui provoquèrent le
repentir par la suite.

150a.  Le mot ‘ajila  est utilisé comme un transitif dans le sens de sabaqa, et le sens en
est, avez-vous hâté le commandement de votre Seigneur?  On a expliqué que le amr,  ou le
commandement, signifie l’heure convenue  ou le jugement.

SECTION  18  :  Les juifs adorent un veau

148  Et le peuple de Moïse fit de ses
ornements un veau après lui - un corps
(inerte),a qui émettait un beuglement.
Ne pouvaient-ils pas voir qu’il ne leur
parlait pas, et qu’il ne les guidait pas
dans la voie? Ils le prirent (comme
objet d’adoration) et furent injustes.

149  Et quand ils se repentirenta et
virent qu’ils avaient fait fausse route,
ils dirent: Si notre Seigneur n’as pas
de clémence pour nous et ne nous
pardonne pas, nous serons certaine-
ment au nombre des perdants.

150  Et quand Moïse retourna vers
son peuple, irrité, désolé, il dit: Le
mal, c’est ce que vous avez fait après
moi! Vous êtes-vous hâtés sur le juge-
ment de votre Seigneur?a Et il lança
les tablettes et saisit son frère par la
tête, le traînant vers lui. Il dit: Fils de
ma mère, le peuple m’a jugé faible et
m’a presque assassiné. Alors ne laisse
pas les ennemis se réjouir à mes
dépens et ne me compte pas parmi le
peuple injuste. 
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151a.  Les excuses d’Aaron et leur acceptation par Moïse montrent clairement qu’Aaron
était entièrement innocent, n’ayant pris part ni à la fabrication du veau ni à son adoration. Le
compte rendu de la Bible, qui rend un vertueux prophète de Dieu coupable du crime le plus
odieux, doit être rejeté comme étant faux. Il est clair que l’on n’a pas demandé pardon pour
une faute relative à l’adoration du veau étant donné que Moïse se joint à Aaron dans la prière
contenue dans ce verset. Le pardon ici, comme souvent ailleurs dans le Qur’ån Sacré, est
l’équivalent de la protection Divine, que tout homme devrait rechercher contre les faiblesses
et les défauts de la nature humaine. Voir 2:286a pour une explication complète du mot ghafr.

154a.  Selon Ex. 32:19 Moïse “les brisa au pied de la montagne” dans sa colère, et Ex. ch.
34 décrit comment les tablettes furent renouvelées. Le Qur’ån diffère de ce récit. Il n’affirme
pas que les tablettes furent brisées ou renouvelées, mais il mentionne qu’elles furent
ramassées par Moïse après que sa colère se fut apaisée et alors que les caractères y étaient
encore. 

155a.  Ex. 24:1 dit que Moïse a pris avec lui soixante-dix anciens d’Israël, quoiqu’il leur fût
défendu d’ “approcher du Seigneur”, et à cette occasion Moïse fut sur la montagne quarante
jours et quarante nuits (Ex. 24:18). Même s’il est dit de lui dans la Bible qu’il est parti dans la
montagne après l’incident de l’adoration du veau et qu’il y est demeuré pendant quarante jours et

151  Il dit: Mon Seigneur, pardonne-
moi ainsi qu’à mon frère, et admets-
nous à Ta miséricorde, et Tu es le Plus
Miséricordieux de ceux qui
manifestent de la miséricorde.a

SECTION  19  :  La Torah et l’avènement du Prophète

152  Ceux qui prirent le veau (pour
un dieu) - la colère de leur Seigneur, et
la disgrâce dans la vie de ce monde,
s’abattront sûrement sur eux. Et c’est
ainsi que Nous récompensons ceux qui
inventent des mensonges.

153  Et ceux qui font de mauvaises
actions, qui se repentent ensuite et qui
croient - ton Seigneur ensuite est
sûrement Clément, Miséricordieux.

154  Et quand la colère de Moïse
s’est calmée, il a ramassé les tablettes;
et dans leur rédaction il y avait conseil
et clémence pour ceux qui craignent
leur Seigneur.a

155  Et Moïse choisit soixante-dix
hommes parmi son peuple pour Notre
rencontre.a Alors quand le tremblement
de terre les surprit, il dit: Mon Seig-
neur, s’il T’avait plu, Tu les aurais dé-
truits avant et moi (aussi). Est-ce que
Tu nous détruiras pour ce que les
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quarante nuits (Ex. 34:28), l’allusion du Qur’ån se rapporte au premier incident. Il n’y eut pas
d’occasion pour une seconde visite selon le Qur’ån Sacré.

156a.  Aucun attribut de l’Etre Divin ne reçoit autant d’importance dans le Qur’ån Sacré
que l’attribut de miséricorde.  Le mal existe dans le monde, et les pécheurs  doivent recevoir
leur dû, mais remarquez le contraste: Et Ma miséricorde embrasse toutes choses.  La vérité
est que même le châtiment est une phase de la miséricorde Divine, parce qu’il ne cherche pas
à punir, mais à corriger le pécheur. On nous dit ici que la clémence Divine s’adresse
spécialement à ceux qui observent leur devoir et qui croient aux révélations Divines données
au Prophète Muƒammad. 

157a.  Au sujet de ummß,  signifiant celui qui n’écrit ni ne lit un écrit,  voir 2:78a. C’est
pourquoi on appelle les Arabes un peuple ummß,  et le Prophète Ummß signifie soit le
prophète du peuple ummß  (i.e. les Arabes ) parce qu’il était comme eux,  ou bien on
l’appelait ainsi parce que lui-même ne savait ni lire ni écrire  (R). Mais selon certain, on
nomme le Prophète Ummß  parce qu’il venait de Umm al-Qarå, i.e. Makkah, qui est la
Métropole de l’Arabie (MB). 

La suggestion de Rodwell que le mot ummß  signifie gentil  sans le sens de non-juif ou
païen ne reçoit l’appui d’aucune source reconnue; voir 2:78, où l’on appelle les juifs ummß.
LL, il est vrai, donne gentil  comme sens de ummß,  mais une référence aux sources qu’il cite
montre clairement que si le mot gentil  exprime le sens de ummß,  il le fait au sens général de
celui qui appartient à une famille  ou un clan;  par conséquent la conclusion de Lane que
dans un sens figuré et secondaire ummß  signifie païen  est absolument sans fondement. 

Quant au fait que le Saint Prophète ait été incapable de lire ou d’écrire avant de recevoir la
révélation, il ne peut y avoir deux opinions. Sur ce point le Qur’ån est sans équivoque: “Et tu
n’as récité avant lui aucun livre, ni écrit aucun de ta main droite” (29:48). Il existe cependant
une différence d’opinions, cependant, à savoir s’il savait lire ou écrire après la révélation.
Sans entrer dans les détails de cette controverse je peux faire remarquer que, même s’il nous
est permis de croire qu’il savait lire, il faisait encore écrire ses lettres par d’autres; voir
29:48a 

157b.  Il y a plusieurs prophéties concernant la venue du Saint Prophète à la fois dans
l’Ancien et dans le Nouveau Testament. On mentionne spécialement la Torah et l’Évangile

insensés parmi nous ont fait? Ce n’est
rien d’autre que Ton épreuve. Tu fais
périr de cette façon qui il Te plaît et
Tu guides qui il Te plaît. Tu es notre
Protecteur, alors pardonne-nous et aie
pitié de nous, et Tu es le Meilleur de
ceux qui pardonnent.

156  Et ordonne pour nous ce qui est
bon dans la vie de ce monde et dans
l’Au-delà, car sûrement nous nous
tournons vers Toi. Il dit: J’afflige de
Mon châtiment qui il Me plaît, et Ma
miséricorde embrasse toutes choses.
Alors Je la commande pour ceux qui
observent leur devoir et qui paient le
tribut pour les pauvres, et pour ceux
qui croient en Nos messages -a

157  Ceux qui suivent le Prophète-
Messager, le Ummi,a qu’ils trouvent
mentionné dans la Torah et l’Évan-
gile.b Il leur commande le bien et leur
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ici, parce que Moïse et Jésus étaient respectivement le premier et le dernier des prophètes
juifs. Dt. 18:15-18 parle clairement de l’avènement d’un prophète (qui sera l’égal de Moïse)
parmi les frères des Israélites, i.e. les Ismaélites ou les Arabes, alors que Dt. 33:2 parle de
l’éclat de la manifestation du Seigneur, i.e. son avènement en pleine gloire “du mont Parân”.
L’Évangile est rempli de prophéties de la venue du Saint Prophète; Mt. 13:31,  Mt. 21:33-44,
Mc. 12:1-11, Lc. 20:9-18, où le Seigneur de la vigne vient après que le fils (i.e. Jésus) soit
maltraité, Jn. 1:22, Jn. 14:16, Jn. 14:26 contiennent tous de telles prophéties. 

157c.  L’hypothèse de Noldeke qu’il y a ici une allusion aux An©år,  i.e. les aides  de
Madßnah, et la conclusion de Rodwell que  le verset doit donc avoir été ajouté à Madßnah, ne
méritent pas de sérieuse considération. Est-ce que le Prophète était dépourvu d’aides à
Makkah?

158a. Contrairement aux différents prophètes dont il est question dans ce chapitre et dont
chacun a été envoyé à son peuple  (qaumi-hß), on dit ici du Prophète Muƒammad qu’il a été
envoyé à tous les peuples,  à l’humanité tout entière. Ainsi l’apparition du Prophète
Muƒammad fut un point tournant dans l’histoire de l’humanité. Le jour du prophète national
s’était couché et l’on était à l’aube d’une ère nouvelle où l’humanité tout entière devait
finalement se voir réunie sous un seul chef spirituel. Six siècles auparavant, Jésus-Christ, le
dernier des prophètes nationaux, dit à une femme non-juive qu’il “n’était envoyé qu’aux
brebis perdues de la maison d’Israël” (Mt. 15:24); et pressé de répondre, il ajouta seulement:
“Il ne sied pas de prendre le pain des enfants et de le jeter aux chiens” (Mt. 15:26). À l’ère
nouvelle, cependant, l’idée de nationalité  devait laisser la place à l’idée plus vaste d’une
seule humanité,  et le Qur’ån Sacré en établissait les bases.

défend le mal, et rend légitime pour
eux les bonnes choses et il leur défend
les choses impures, et il leur enlève
leur fardeau et les chaînes qui étaient
sur eux. Alors ceux qui croient en lui
et l’honorent et l’aident,c et suivent la
lumière qui a été envoyée avec lui - ce
sont ceux qui connaissent le succès.

SECTION  20  :  Les faveurs Divines aux juifs

158  Dis: O humanité, sûrement je
suis le Messager d’Allåh auprès de toi
tout entière, de Lui, à Qui appartient le
royaume des cieux et de la terre.a Il
n’y a d’autre dieu que Lui; Il donne la
vie et cause la mort. Alors crois en
Allåh et en Son Messager, le Prophète
Ummi  qui croit en Allåh et en Sa
parole, et suis-le pour être bien guidée.
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159  Et du peuple de Moïse il y a un
groupe qui guide avec vérité, et en
outre ils rendent justice.a

160  Et Nous les avons divisés en
douze tribus, comme des nations. Et
Nous avons révélé à Moïse quand son
peuple lui demanda de l’eau: Frappe le
rocher de ton bâton; alors il en surgit
douze sources. Chaque tribu con-
naissait son endroit pour boire. Et
Nous avons fait en sorte que les
nuages leur fassent de l’ombre et Nous
leur avons envoyé la manne et des
cailles. Mangez des bonnes choses que
Nous vous avons données. Et ils ne
Nous firent aucun tort, mais se firent
du tort à eux-mêmes.

161  Et quand on leur dit: Habitez
dans cette ville et mangez-y d’où vous
le souhaitez, et faites une demande de
pardon, et entrez par le portail avec
soumission, Nous vous pardonnerons
vos torts. Nous donnerons davantage à
ceux qui font le bien. 

162  Mais ceux qui furent injustes
parmi eux le changèrent pour un mot
autre que celui que l’on leur a dit,
alors Nous avons envoyé sur eux la
peste venant du ciel pour leurs mau-
vais actions.a

SECTION  21  :   Les transgressions des juifs

163  Et interrogez-les sur la ville qui
s’étendait près de la mer. Quand ils ont
violé le Sabbat, quand leurs poissons



354 LES ENDROITS ELEVES [PARTIE IX.

159a.  Ainsi le Qur’ån reconnaît  qu’il y avait des personnes vertueuses chez les juifs.
162a.  Au sujet des affirmations faites aux vv. 160-162, voir 2:60a, b; 2:57a, b; 2:58a, b, c;

2:59a, b.
163a.  On reconnaît généralement que la ville à laquelle on fait référence ici est Ela, qui

était située sur la Mer Rouge. L’incident auquel il est fait allusion est mentionné comme un
exemple de la violation du Sabbat par les juifs. Les poissons apparaissaient à la surface de
l’eau le jour du Sabbat parce qu’ils se sentaient en sécurité ce jour-là. C’était une tentation
pour les gens d’enfreindre la loi. 

166a.  Voir 2:65b.

sont venus à eux le jour de leur Sabbat
à la surface, et quand ce n’était pas
leur Sabbat ils ne sont pas venus à
eux. Ainsi les avons-Nous mis à
l’épreuve parce qu’il ont transgressé.a

164  Et quand un groupe d’entre eux
dirent: Pourquoi prêches-tu à un
peuple qu’Allåh détruirait ou qu’Il
châtierait d’un châtiment cruel? Ils
dirent: Pour être exempt de blâme
devant votre Seigneur, et pour qu’ils
puissent peut-être se garder du mal.

165  Alors quand ils négligèrent ce
que l’on leur avait rappelé, Nous
avons délivré ceux qui ont défendu le
mal et Nous avons frappé ceux qui
étaient iniques d’un mauvais
châtiment parce qu’ils ont transgressé.

166  Alors quand d’une manière
révoltante ils persistèrent en ce qui
leur avait été défendu, Nous leur
avons dit: Soyez (comme) des singes,
méprisés et détestés.a

167  Et quand  ton Seigneur a
déclaré qu’il enverrait contre eux
jusqu’au jour de la Résurrection ceux
qui les soumettraient à un cruel
tourment. Sûrement ton Seigneur est
Rapide à rendre justice; et sûrement Il
est Clément, Miséricordieux.
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169a.  Les lexicologues reconnaissent une différence entre khalf  et  khalaf,  le premier
s’appliquant au mauvais  et le second  au bon,  que ce soit un fils ou une génération  (LL).

169b.  Ils commettent d’abord un crime à cause des biens éphémères de cette vie, disant
qu’ils seront pardonnés; ensuite ils persistent dans leur mauvaise vie et quand une occasion
semblable se présente, ils reviennent aux anciens crimes. Il n’y a pas de repentir.

171a.  Il faut rejeter les histoires inventées à partir de ces simples mots par certains commentateurs.
Les mots racontent simplement l’expérience vécue par les anciens d’Israël quand ils se tenaient au pied
de la montagne, laquelle s’élevait au-dessus d’eux. Il y eut un sérieux tremblement de terre, auquel il est
fait allusion au v. 155, leur faisant croire que la montagne allait s’écrouler sur eux. Selon LA, le sens
premier de natq  est za‘za‘,  qui signifie bouger, secouer,  ou mettre une chose dans un état de
commotion.  Ainsi l’utilisation de nataqnå  au lieu de rafa‘nå  (2:63) explique clairement que la
montagne fut violemment secouée par un tremblement de terre alors que les anciens d’Israël se tenaient
à son pied. Natq  a aussi un autre sens, v.g. prendre à partir de la racine,  mais ce n’est pas le sens ici.

168  Et Nous les avons divisés sur la
terre en deux groupes - certains
d’entre eux sont justes et certains
d’entre eux sont autrement. Et Nous
les avons mis à l’épreuve au moyen de
bienfaits et de malheurs afin qu’ils
puissent changer.

169  Alors après eux vint une
mauvaise descendancea qui hérita du
Livre, prenant les biens éphémères de
cette humble vie et disant: Cela nous
sera pardonné. Et si quelque chose de
comparativement bon leur survenait,
ils le prenaient (aussi).b N’y avait-il
pas une promesse reçue de leur part
dans Le Livre qu’ils ne diraient rien
sur Allåh sinon la vérité? Et ils
étudient ce qui s’y trouve. Et la
demeure de l’Au-delà est meilleure
pour ceux qui observent leur devoir.
Ne comprenez-vous pas alors?

170  Et quant à ceux qui adhèrent au
Livre et qui observent la prière -
sûrement Nous ne laissons pas se
perdre la récompense des réform-
ateurs.

171  Et quand Nous avons secoué la
montagne sur eux comme si c’était une
couverture, et ils pensèrent qu’elle
allait s’écrouler sur eux: Et accrochez-
vous à ce que Nous vous avons donné,
et souciez-vous de ce qui s’y trouve, de
façon à vous protéger contre le mal.a
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172a.  Le verset ne parle pas de la naissance des descendants d’Adam, mais des enfants
d’Adam, et ceci semble clairement se rapporter à tout être humain quand il vient au monde.
La preuve consiste, donc, en ce dont la nature humaine est elle-même capable. C’est, en fait,
la même preuve dont il est question ailleurs, telle qu’attribuée à la nature humaine dans “la
nature selon laquelle Allåh a fait les hommes: (30:30).

173a.  Le mot arabe est mub∆il,  qui signifie celui qui dit une chose dans laquelle il n’y a
pas de vérité  ou de réalité  (R-LL).

175a.  Balaam, Umayyah ibn Abi Salt, Ab∂ ‘Åmir, et tous les hypocrites, ont été
respectivement cités comme les personnes auxquelles on fait allusion ici, mais c’est Qatådah
qui fournit la meilleure explication en disant: On parle généralement de tous ceux à qui l’on
a montré la voie mais qui s’en sont détournés. Ce point de vue est confirmé par ce que l’on
affirme dans la conclusion de la parabole au v. 176, telle est la parabole du peuple qui rejette
Nos messages.

SECTION  22  : 

Preuve de l’empreinte Divine sur la nature humaine
172  Et quand ton Seigneur a mis au

monde des enfants d’Adam, de leurs
reins, leurs descendants, et qu’Il les a
fait témoigner au sujet d’eux-mêmes:
Ne suis-Je pas votre Seigneur? Ils
dirent: Oui; nous en témoignons. De
crainte que vous ne disiez au jour de
la Résurrection: Nous n’étions pas au
courant de ceci,a

173  Ou (de crainte) que vous
disiez: Seuls nos pères ont attribué des
partenaires (à Allåh) avant (nous), et
nous étions (leurs) descendants après
eux. Nous détruiras-Tu pour ce que
des menteurs ont fait?a

174  Et ainsi rendons-Nous les
messages clairs, et que peut-être ils
puissent retourner.

175  Et récite-leur les nouvelles de
celui à qui Nous donnons Nos
messages mais il se retire d’eux, alors
le démon ne le suit pas, et il fait partie
de ceux qui périssent.a

176  Et s’il Nous avait plu,
Nous  l’en  aurions  exalté;  mais
il s’accroche à la terrea et suit ses
bas  instincts.  Sa  parabole  est
comme la parabole du chien - si tu le
chasses, il laisse pendre sa langue, et
si tu le laisses tranquille, il rentre la
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176a.  Terre  représente ici tout ce qui est terrestre, les choses matérielles. Les personnes
dont il s’agit ici sont celles qui ne se préoccupent pas des valeurs plus élevées de la vie.

179a.  Beaucoup d’hommes et de jinn sont créés pour l’enfer, mais ce ne sont que les
insouciants qui ne se préoccupent pas de ce qui est dit. Ils ont reçu un coeur, mais ne s’en
servent pas pour comprendre la vérité; ils ont reçu des yeux, mais ne les utilisent pas pour
voir la vérité; ils ont reçu des oreilles, mais ils sont sourds à la vérité. On a affirmé ceci afin
de montrer qu’Allåh ne les a pas créés différents des autres, mais eux-mêmes n’utilisent pas
les facultés qu’Allåh leur a accordées.

180a.  Par al-asmå-al-ƒusnå  on veut dire les noms exprimant les attributs les plus parfaits
de l’Etre Divin.  Par L’appeler de cette façon  on veut dire que l’homme devrait toujours
garder à l’esprit les attributs Divins, s’efforçant de posséder ces attributs, car c’est seulement
ainsi qu’il peut atteindre la perfection.

180b.  Yulƒid∂n  vient de alƒada, signifiant il s’est écarté du droit chemin  relativement à
une chose (LL). Selon R, il signifie une déviation du droit chemin quant aux noms d’Allåh,
ou une violation de la sainteté de Ses noms,  et elle est de deux sortes: premièrement, Lui
donner un attribut impropre ou inexact;  et deuxièmement, interpréter Ses attributs d’une
manière qui ne Lui convient pas.  Le polythéisme de toutes sortes constitue, par conséquent,
une violation de la sainteté des noms Divins.

langue. Telle est la parabole du peuple
qui rejette Nos messages. Alors
raconte le récit pour qu’ils puissent
réfléchir.

177  Le mal a l’aspect des gens qui
rejettent Nos messages et qui nuisent à
leur propre âme. 

178  Celui qu’Allåh guide est sur la
bonne voie; et celui qu’Il laisse dans
l’erreur - ce sont les perdants. 

179  Et certainement Nous avons
créé de nombreux jinn et de nombreux
hommes pour l’enfer - ils ont un coeur
avec lequel ils ne comprennent pas, et
ils ont des yeux avec lesquels ils ne
voient pas, et ils ont des oreilles avec
lesquelles ils n’entendent pas. Ils sont
comme des bestiaux; non, ils s’égarent
davantage. Ce sont les insouciants.a

180  Et les noms d’Allåh sont les
meilleurs,aalors appelez-Le de cette
façon et ne vous préoccupez-pas de
ceux qui violent la saintetéb de Ses
noms. Ils seront récompensés pour ce
qu’ils font.
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181a.  “Voici ma communauté,” est censé avoir dit le Prophète (IJ. v. ix, p. 86).

183a.  Le sens du mot kaid  (traduit ici par projet ) est très mal compris, comme celui de
makr. Kaid  indique l’exercice de l’art, de l’ingéniosité, de la finesse ou de l’habileté dans
l’administration ou l’organisation des affaires, avec une excellente considération  ou
délibération,  et compétence pour gérer avec perspicacité selon son propre libre arbitre
(LL). Ainsi kåda  (n. inf. kaid ) signifie il a combiné, inventé ou comploté une chose, bonne
ou mauvaise  (LA). Et de surcroît kåda  (aoriste yakßdu ) signifie il a travaillé  ou peiné à  ou
sur quoi que ce soit; il a peiné, a pris de la peine, s’est évertué, a lutté  ou s’est battu pour
faire, exécuter  ou accomplir quelque chose; il a peiné, a lutté  ou s’est battu avec quelque
chose pour l’emporter  ou dominer  ou pour réaliser un objectif  (LL). Dans un verset de al-
‘Ajjåj, le mot kaid,  se présentant en référence à Dieu, est traduit par LL par le sens Son
commandement habile.

187a.  C’est-à-dire, l’Heure dont on les menace qu’elle sera l’heure de leur ruine
Le mot  så‘at ou l’heure est utilisé dans le Qur’ån pour indiquer à la fois la ruine

181  Et de ceux que Nous avons
créés il y a une communautéa qui
guide au moyen de la vérité et de cette
façon rend justice.

SECTION  23  :  L’avènement de la ruine

182  Et ceux qui rejettent Nos
messages - Nous les menons (à la
destruction) pas à pas d’où ils ne
savent pas.

183  Et Je leur accorde un répit.
Sûrement Mon projet est efficace.a

184  Ne réfléchissent-ils pas (qu’) il
n’y a pas de démence chez leur
compagnon? Il n’est qu’un simple
avertisseur.

185  Ne considèrent-ils pas le
royaume des cieux et de la terre et
quelles choses Allåh a créées, et qu’il
se pourrait que leur ruine se soit
rapprochée? En quelle annonce après
celle-ci croiront-ils alors?

186  Celui qu’Allåh laisse dans
l’erreur, il n’y a pas de guide pour lui.
Et Il les laisse seuls dans leur dé-
mesure, errant aveuglément.

187  Ils t’interrogent au sujet de
l’Heure, a quand viendra- t-el le  à
passer? Dis: La connaissance de cela
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des coupables en cette vie et le moment où une parfaite manifestation des récompenses et des
châtiments aura lieu dans l’Au-delà.

188a.  La simplicité et la noblesse de cette affirmation pour désigner la mission d’un
prophète sont sans égales. Il donne d’heureuses nouvelles de triomphe à ceux qui croient, il
met en garde les pécheurs des mauvaises conséquences de leurs actions dans cette vie de
même que dans la vie future, mais il ne prétend pas posséder de pouvoirs Divins. On affirme
que le jour de la mort de son fils Ibråhßm, on fut témoin d’une éclipse totale du soleil.
Certaines personnes commencèrent à murmurer que l’assombrissement du soleil était due à la
mort du fils du Prophète; mais il était trop sincère pour permettre aux hommes de garder une
telle illusion, même si elle devait accroître sa dignité aux yeux de ses fidèles. Il monta en
chaire et s’adressa ainsi au peuple: Il est certain que le soleil et la lune sont deux signes
d’Allåh; ils ne s’éclipsent pas à la mort de quelqu’un ni à cause de la vie de quelqu’un, donc
quand vous voyez ceci invoquez Allåh, et glorifiez-Le et priez-Le et donnez des aumônes”
(B. 16:2).

189a.  Sakn  signifie à l’origine être tranquille, immobile,  ou calme,  mais sakana ilai-hi 

est auprès de mon Seigneur seulement.
Lui seul la manifestera en son temps.
Elle est très importante dans les cieux
et sur la terre. Elle ne viendra à vous
que subitement. Ils t’interrogent
comme si tu  étais inquiet à son sujet.
Dis: Sa connaissance est auprès
d’Allåh seulement, mais la plupart des
gens ne savent pas.  

188  Dis: Je ne contrôle pas
l’avantage ou le tort pour moi-même
sinon comme il plaît à Allåh. Et si
j’avais connu l’invisible, j’en aurais
beaucoup de bien, et aucun mal ne me
toucherait. Je ne suis qu’un avertisseur
et le donneur de bonnes nouvelles
pour un peuple qui croit.a

SECTION  24  :  Le mot final

189  C’est Lui Qui t’a créé à partir
d’une seule âme, et de celle-ci Il a fait
sa compagne,afin qu’il trouve bien-
être en elle.a Alors quand il la couvre
elle porte un fardeau léger, et ensuite
elle se déplace avec lui. Alors quand il
devient lourd, ils invoquent tous les
deux Allåh, leur Seigneur: Si Tu nous
en donnes un bon, nous serons
certainement au nombre des
reconnaissants.b
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signifie il lui a fait confiance ou il s’est fié à lui de façon à être à l’aise ou d’avoir l’esprit
tranquille  ou enclin à l’être,  ou il est devenu familier avec lui  (LL).

189b.  Tous les commentateurs fiables rejettent l’idée que ce verset se rapporte à Adam et
Eve. Il décrit la condition de l’homme en général et se rapporte à l’évidence de sa nature, car
lorsqu’il est dans la détresse il se tourne toujours vers Allåh, mais quand il connaît le bien-
être,il recherche d’autres dieux ou ses propres bas instincts. Le verset blâme clairement les
adorateurs d’idoles parce qu’ils associent d’autres dieux à Allåh, comme le démontre
l’utilisation du pluriel au v. 190 et aux versets suivants. 

193a.  Ce verset parle de l’insouciance complète des dépravés. L’invitation à la Vérité
doit, cependant, s’étendre à tous, même si certains peuvent ne pas en profiter. Le sens en est
davantage approfondi aux vv. 198, 199.

194a.  ‘Ibåd  est le pluriel de ‘abd,  qui signifie un serviteur  ou un esclave,  et s’applique
à l’homme, serf pour son Créateur. Tout être créé étant dans un état de soumission à Dieu,
comme l’homme l’est, on parle ici des idoles, de même que des autres faux dieux, comme de
‘ibåd,  pour dire qu’ils sont tous dans un état de soumission à Dieu.

190  Mais quand Il leur en donne un
bon, ils établissent avec Lui des
associés en ce qu’Il leur a donné.
Allåh est haut au-dessus de ce qu’ils
associent avec (Lui).

191  Est-ce qu’ils associent (avec
Lui) ce qui n’a rien créé, alors qu’ils
sont eux-mêmes créés?

192  Et ils ne peuvent pas leur
apporter d’aide, ni ne peuvent s’aider
eux-mêmes.

193  Et si vous les invitez à se faire
guider, ils ne vous suivront pas. Il n’y
a pas de différence pour vous que vous
les invitiez ou que vous gardiez le
silence.a

194  Ceux que vous invoquez en
plus d’Allåh sont esclaves comme
vous-mêmes;a alors invoquez-les,
ensuite laissez-les vous répondre si
vous êtes sincères.

195  Ont-ils des pieds avec lesquels
ils marchent, ou ont-ils des mains avec
lesquelles ils tiennent, ou ont-ils des
yeux avec lesquels ils voient, ou ont-
ils des oreilles avec lesquelles ils
entendent? Dis: Invoquez vos dieux-
associés alors complotez contre moi et
ne me laissez pas de répit.

196 Sûrement mon Ami est Allåh,
Qui a révélé le Livre, et Il prend pour
amis les justes.
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197a.  Il y a une prophétie ici que non seulement la puissance des adversaires sera déçue
dans les luttes à venir quand ils ne trouveront aucune aide de leurs dieux, mais que ces
mêmes dieux, i.e. les idoles, ne seront pas capables de se sauver eux-mêmes et qu’ils seront
anéantis. 

200a.  Le sens premier de nazagha-h∂  est il l’a censuré et accusé d’un vice et il a dit du
mal de lui  (T). Il signifie aussi le fait de semer la discorde,  et l’on l’utilise dans ce sens à
12:100. Selon R, le mot signifie s’ingérer dans une affaire dans l’intention de la corrompre.
Je préfère le premier sens, en prenant nazgh comme l’équivalent de fausse accusation,  le
démon dans ce cas, comme c’est souvent le cas dans le Qur’ån Sacré, représentant les
ennemis diaboliques qui répandent toutes sortes de fausses allégations au sujet du Prophète,
contre lesquelles on lui dit de chercher refuge auprès d’Allåh.

201a.  Ôå’if  signifie une punition du ciel  (LL), à l’origine faire le tout.  La punition du
démon  signifie l’avènement de tout incident pénible  ou l’arrivée d’une affliction  de la part
du démon, ou mal agir par opposition à  agir vertueusement. Ou la visite du démon peut
signifier la colère qui aveugle un homme.

201b.  Se voyant dotés de compréhension, ils voient comment sortir de l’affliction. Ou, le
sens est que la colère ne les aveugle pas.

197  Et ceux que vous invoquez en
plus de Lui ne sont pas capables de
vous aider, et ils ne peuvent non plus
s’aider eux-mêmes.a

198  Et si vous les invitez à vous
guider, ils n’entendent pas; et tu les
vois regarder vers toi, cependant ils ne
voient pas. 

199  Adopte la clémence et prescris
le bien et détourne-toi des ignorants.

200  Et si une fausse accusationa du
démon t’afflige, cherche refuge en
Allåh. Sûrement Il est Celui Qui
entend, Qui sait.

201  Ceux qui se protègent contre le
mal, quand une punitiona du démon
les afflige, deviennent attentifs, alors
voilà! ils voient.b

202  Et leurs frèresa les font
progresser dans l’erreur, alors ils
n’arrêtent pas.  

203  Et quand tu ne leur apportes
pas de signe, ils disent: Pourquoi ne le
demandes-tu pas? Dis: Je suis seule-
ment ce qui m’est révélé par mon
Seigneur. Voici des  preuves évidentes
de votre Seigneur et un conseil et une
miséricorde pour un peuple qui croit.
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202a.  C’est-à-dire, les frères des démons, ou les associés humains des démons.

205a.  Å©ål  est le pluriel de a©l  ou a©ßl qui signifie la soirée.  Même si l’on donne la
directive de se rappeler Dieu en termes généraux, et si elle exige d’un homme de glorifier
Dieu en tous temps, on utilise cependant le pluriel concernant le soir en faisant allusion au
fait qu’alors qu’il n’y a qu’une seule prière régulière le matin, durant la soirée il y a un
certain nombre de prières régulières, Zuhr, ‘A©r, Maghrib  et ‘Isha’.

206a.  La récitation de ce verset est suivie en réalité d’une prosternation, de sorte que la
position physique du corps soit en parfaite conformité avec la condition spirituelle de l’esprit.
Il y a quinze occasions dans le Qur’ån où les croyants doivent se prosterner, et le Prophète
avait l’habitude de se prosterner en récitant ces versets que ce soit une récitation au cours
d’une cérémonie de prière ou à des occasions ordinaires. Les autres versets de ce genre sont:
13:15, 16:50, 17:109, 19:58, 22:18, 22:77, 25:60, 27:26, 32:15, 38:24, 41:38, 53:62, 84:21,
96:19.

204  Et quand on récite le Qur’ån,
écoutez-le et restez silencieux, pour
que l’on vous manifeste de la miséri-
corde.

205  Et souviens-toi de ton Seigneur
en toi-même avec humilité et crainte,
et d’une voix peu forte, le matin et le
soir, et ne sois pas du nombre des
insouciants.a

206  Sûrement ceux qui sont avec
ton Seigneur ne sont pas trop
orgueilleux pour Le servir, et ils
Lui rendent gloire et se prosternent
devant Lui.a P
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